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Dbon et sérieux concours : l'éloquenco, la poésie, la
ique, ont éti de la féto. Il était manifesto qu'un

mo sentiment, un t-entirmont de foi, ('espéranc et
triomphe, animait tou-i les c<eurs.
Le triomphe était celui do sainte Anne. Je n'ai pas
oin de lo rappolor. La mère <lo Mario si honorée
Bretagno, est reino à Apt. L'antique cité, dos

urore dL christianismîo, a rçtu et conserve preciou-
ment le dépôt des roliques de sa grande patronne.
n'ai pas bosoin do rappe!or l'histoire des reliques
sainte Anne, apportées en Gaule par la famille de

thanie, <ý1eIces au temps des invasions, et oubliées,
is ret rouvées miraculeusement en présenco do
arleIagno. On sait aussi que la statue de marbre
e l'on couronnait hier a été rapportée de Rome, où
o brillait à l'exposition qui eut lieu pendant le
ncile. La mère de Mario est représentée as:sie ; sa
e debout lit sur les genoux de sa mère : Eccc Virgo
ipiet / Le doigt de la bainte Vierge nu quo los
bes myrtérieuse-, et son regard interrogo sa mère.
elle est cette Vierge ? semble-t-elle dire. Sainte
ne lève le doigt au ciel. C'est le secret de Dieu,
mble-t-ello répondre. Ce petit groupe, d'un grand
,le> est d'une très suave et très vivanto expressou.
,t ce don que Mgr Louis-Aine Dubreil, arclVêq ue
kVignon, a été heuroux de faire à l'église d'Apt. Le
lat, dans la belle et grande instruction pattorale

'il a publiée à ce propos, a exprimé sajoiede pouvoir
heureusement satinfaire à sa dévotion envers sa,
tronne, et il l'a expriméo dans una ferme et poatique
Dgage, qui ne laisse rien à dire.
Pie IX a bénit cette statuie avant da la lais-er
itter Rome ; et de Saint-Père a bien voulu frire
rticiper cette imaga au privilège des statues do la
r'e de Dieu, qu'il se plait à faire eouronner dans Fes
aetuaires les plus illustres.
-C'est ce couronnement qui a ou lieu hier à Apt,

présence de plusieurs évêques et d'une foule


